
JAPPEUR ET GRIFFARD

Jappeur et Griffard étaient bons amis et pourtant Jappeur était un chien et Griffard un
chat ! Mais ils faisaient exception à la règle et vivaient en bonne entente. Ils étaient néanmoins
très différents de caractère : le chien aboyait pour un oui, pour un non ; et toute occasion lui était
bonne pour manifester son mécontentement.

Griffard, lui était un aristocrate qui aimait contempler le monde du haut de son vieux
buffet où il adorait faire la sieste. De là, il avait une vision très critique du monde qui l'entourait et
jugeait ce qu'il voyait sans aucune indulgence.

Et pourtant, malgré leur vie calme et agréable, chacun des deux amis était tourmenté
par un rêve impossible, un fantasme fou qui les tracassait depuis de nombreuses années et dont
ils parlaient souvent : le chat aurait voulu être chien et le chien désirait ardemment vivre, ne fusse
qu'une journée, tel un chat.

Jappeur était béat d'admiration et d'envie quand il voyait son ami sauter lestement de
la table sur une chaise ; se jucher d'un bond au sommet du vieux buffet et déambuler avec la
grâce d'un funambule dans les gouttières d'où il guettait les oiseaux. Le chat lui semblait alors un
animal magique et fantastique qui pouvait quitter à volonté les servitudes de la vie terrestre pour
aller se réfugier entre ciel et terre dès qu'il en avait envie. De plus, il pouvait se promener selon
son bon plaisir alors que le brave "toutou" devait attendre que son maître puisse l'emmener en
balade!
 Quelle vie de chien tout de même que d'être obligé d'attendre le bon vouloir de ses
maîtres !

Mais si Griffard était  fier de son élégance et de sa souplesse il n'en admirait  pas
moins la force de son ami le chien. Lui, aurait bien aimé galoper après le facteur et lui mordre les
mollets.  Ce  dernier  détestait  les  chats  et  ne  manquait  jamais  une  occasion  de  lui  faire  une
"crasse" comme par exemple lui marcher sur la queue. De plus il rêvait depuis longtemps de faire
une partie de chasse avec son maître et courir après autre chose que les oiseaux !

Or, un jour qu'ils parlaient de leur rêve favori au fond du jardin, ils furent interrompus
par un petit lutin caché dans la corolle d'une tulipe qui les écoutait depuis un moment.

« Savez vous que votre rêve peut devenir réalité ? »  leur dit-il. Les deux compères
dressèrent aussitôt l'oreille ...

« Je suis le prince du petit peuple des jardins poursuivit-il, je vous connais bien et je
sais que vous êtes de braves animaux. Je vais donc exaucer votre voeu et vous permettre de
 changer vos apparences... »

Ayant  obtenu  l'accord  empressé  de  Jappeur  et  Griffard,  il  sauta  de  sa  tulipe,
prononça une incantation magique et en un clin d'oeil Griffard devint Jappeur et Jappeur devint
Griffard!...

Tout d'abord, ils restèrent quelques instants sans réagir tellement ce qui leur arrivait
était extraordinaire ! Imaginez vous entrant en esprit dans le corps de quelqu'un d'autre comme si
vous veniez de changer de costume !

Quand ils furent  revenus de leur étonnement,  les deux amis se séparèrent  en se
promettant de se retrouver le soir venu au même endroit pour se confier leurs impressions ...

Jappeur  qui  avait  donc maintenant  un corps  de chat  se dépêcha de rentrer  à  la
maison où il entreprit de sauter sur tous les meubles ! C'était formidable !! Puis il monta quatre à
quatre les escaliers jusqu'au grenier ; et de là, passa sur le toit d'où il put admirer le paysage tout
à son aise. C'est alors qu'il vit entrer le facteur un colis à la main. Stupidement, sans penser à sa
nouvelle apparence, il descendit le long de la gouttière et se précipita sur lui en ... miaulant de
toutes ses forces.

Le facteur n'en crut pas ses yeux quand il vit un chat mordre le bas de son pantalon !
Il lui « botta » le derrière avec un plaisir évident et « Jappeur-chat » alla valser dans la haie.



 Pour  se  consoler  de  ses  malheurs,  il  décida  d'aller  voir  Brutus,son  copain
bouledogue,  qui  habitait  la  maison  voisine  mais  quand  ce  dernier  vit  un  matou  arriver
tranquillement à sa rencontre, il ne chercha pas à comprendre et lui bondit dessus en aboyant
comme un forcené.

Jappeur eut juste le temps de grimper dans un arbre où il dut rester plusieurs heures
en attendant que l'autre abruti se calme ! ...

Quand le facteur sortit  de la maison ,  Griffard qui avait donc le corps de Jappeur
arrivait justement du jardin. Il se précipita donc sur « l'homme de lettres » bien décidé à lui faire
payer cher tous les mauvais tours qu'il  lui avait joués quand il n'était  qu'un chat  !  Le fond du
pantalon arraché, le facteur s'enfuit en se demandant quelle mouche avait piqué tous les animaux
de cette fichue maisonnée.

Puis « Griffard-chien » accepta d'aller à la chasse avec son maître mais quand ils
furent dans les bois, il se mit à aboyer comme un diable après les oiseaux tout en essayant mais
en vain de grimper aux arbres. Les autres chasseurs étaient pliés de rire et son maître, furieux de
passer pour un imbécile à cause de lui, rentra à la maison.

Tout honteux, Griffard eut alors le réflexe de se réfugier en haut de son vieux buffet
mais il avait une fois de plus oublié son corps de chien et il retomba lourdement à terre en faisant
dégringoler un guéridon.

Cette fois, c'en était trop et on le mit dehors sans ménagement. 
Le soir venu, les deux amis se retrouvèrent au fond du jardin et implorèrent le lutin de

leur rendre leurs corps d'autrefois. Il accepta de bonne grâce et prit congé des deux amis. Il se
dépêcha de rentrer dans la tulipe dont les pétales étaient presque déjà fermés.

Les deux amis se promirent bien de ne jamais tenter à nouveau pareille aventure qui
aurait pu leur attirer bien d'autres ennuis.

Ils  avaient  compris  qu'il  faut  s'accepter  tel  que  l'on  est  et  que  l'on  ne  doit  pas
chercher à contrarier la nature qui fait si bien les choses !


